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NOTRE PATRIE, CEST LE CANADA

"Notre patrie, c'est le Canada, c'est tout ce que
couvre le drapeau britannique sur le continent améri-
cain, la vallée du Saint-Laurent, les terres fertiles

qui bordent la baie de Fundy, la région des Grands
Lacs, les prairies de l'ouest, les Montagnes Rocheu-
ses, les terres que baigne cet océan célèbre où les

brises sont aussi douces que les brises de la Méditer-
ranée. Nos compatriotes ne sont pas seulement ceux
dans les veines desquels coule le sang de France ; ce
sont tous ceux, quelle que soit leur race ou leur langue,
que le sort de la guerre, les accidents de la fortune ou
leur choix propre ont amenés parmi nous et qui
reconnaissent la suzeraineté de la couronne britanni-

que. Quant à moi, je le proclame hautement, voilà

mes compatriotes, mais je suis Canadien... Les
droits de mes compatriotes me sont aussi chers, aussi
sacrés que les droits de ma propre race, et si le mal-
heur voulait qu'ils fussent jamais attaqués, je les dé-
fendrais avec autant d'énergie et de vigfueur que les

droits de ma propre race."

(Québec, 1889).

L'AMOUR DE LA FRANCE

"C'est lorsque nous arriva la nouvelle des pre-
miers désastres de l'armée française que nous sentî-

mes combien nous étions français. Qui ne se souvient
d'avoir vu, dans ces jours funestes, toute la popula-


